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Mission 
La Chaire UNESCO de philosophie de l’UQAM est la huitième du réseau 
mondial des Chaires de philosophie de l’UNESCO. Créée officiellement en 
1999, cette Chaire est la première reconnue en Amérique du Nord par 
l’UNESCO dans le domaine de la philosophie. Ses travaux sont ancrés dans 
les champs de la philosophie politique et de la philosophie du droit sous un 
horizon interdisciplinaire et visent à répondre aux différentes facettes du 
mandat fondateur des Chaires de philosophie de l’UNESCO : 
jouer un rôle de leadership, rassembler autour de thèmes fédérateurs illustrant, 
défendant et faisant partager au plus grand nombre possible, la nature, 
l’importance et les effets éthiques, politiques et sociaux de la pensée critique 
et de la réflexion philosophique. 

Un vidéo-documentaire sur la chaire, sa fondatrice et ses membres. 
Chaire unesco de philosophie politique et juridique : penser et agir dans la 
liberté ! 

Ce petit film vidéo réalisé par Fayçal Farhi, alors post-doc à la Chaire, 
présente ce pôle d’excellence de la philosophie vivante, à travers le récit du 
trajet personnel de Josiane Boulad-Ayoub, fondatrice et première titulaire de 
la Chaire Unesco de philosophie, créée en 1999. Siegfried Mathelet et Mouna 
Aït Kabboura, respectivement post-doc et doctorante à la Chaire, concluent 
l’entretien, par l’exposé de leurs recherches en cours. Faute de temps, 
plusieurs autres recherches, tel que le projet PhiloJeunes, n’ont pu être 
évoquées. Il suffira, sans doute, de rappeler que tous ces travaux, ensemble 
avec les collections qui les relaient, sont axés sur un projet particulier : ouvrir 
un espace de pensée critique sur l’exigence, pour la communauté 
internationale, de se doter d’institutions qui feront que la liberté n’appartienne 
plus seulement à ceux qui dominent le marché, et tenter ainsi de délimiter les 
contours d’une mondialisation alternative en regard des mutations actuelles 
de la société. S’inspirant de Diderot et des Lumières, notre Chaire Unesco 
d’étude des fondements philosophiques de la justice et de la société 
démocratique a pour mot d’ordre : « faire sauter les barrières que la raison 
n’aura point posées ». Confrontant ainsi la rigueur de la réflexion 
philosophique aux problèmes du monde actuel, elle entend, tout au long de 



 

322 
 

ses activités de formation, de perfectionnement, de recherche et de 
documentation, rendre accessible cette réflexion au plus grand nombre et se 
veut un élément essentiel de la sensibilisation aux valeurs de la démocratie et 
à la culture de la paix. 

 
Activités 
Ses activités se répartissent sous cinq volets : 

1. cycle de conférences, ateliers et débats-midi ; 
2. colloques internationaux et nationaux, colloques 

étudiants de philosophie et Journée mondiale de philosophie ; 
3. publications des travaux, 3 collections de la Chaire 

(PUL) ; 
4. rapports pour l’Unesco, enquêtes à travers le 

Canada, site WEB et forum virtuel alimentant les échanges 
internation aux, 3 séminaires et cours virtuels offerts en libre accès ; 

5. accueil et encadrement étudiants post-doctorat, 
chercheurs seniors et juniors. 
 

Partenariats 
Le programme UNITWIN dont bénéficie la Chaire devrait faciliter les 
activités de recherche et d’échanges entre l’équipe de philosophie de 
l’UQAM, les étudiants de deuxième et de troisième cycle, les post-doctorats 
et la communauté scientifique des chercheurs à travers le monde ainsi que le 
développement de ses mandats, de ses objectifs et de ses problématiques 
spécifiques. 

Assumant le rôle de pôle d’excellence sur un axe Nord-Sud, au sein 
de ce réseau, la Chaire travaille en commun avec la communauté 
philosophique de l’Afrique et de l’Amérique latine. Au Canada, la Chaire 
collabore avec plusieurs centres universitaires et avec des ONG aux intérêts 
disciplinaires et pratiques convergents. 

 
Titulaire 
Sa première titulaire a été le professeur Josiane Boulad-Ayoub, 
CM. M.S.R.C., bien connue pour ses travaux sur la philosophie du XVIIIe 
siècle et les idéaux des Lumières, idéaux qui sont à l’origine de l’invention 
de la politique moderne et des droits de l’homme et du citoyen. 
AVIS : Suite à la reconduction de la Chaire par l’UNESCO en octobre 2022, 
et à l’entérinement par l’UQAM via son vice-recteur à la recherche de la 
candidature du professeur Yves Couture (science politique) comme nouveau 
titulaire en février 2023, veuillez noter que le professeur Yves Couture agira 
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désormais comme responsable (selon le nouveau vocabulaire de l’UNESCO) 
de la Chaire jusqu’à son départ à la retraite en août 2023. La professeure 
émérite Josiane Boulad-Ayoub, fondatrice et première titulaire de la Chaire 
(1999-2023), membre de l’Ordre du Canada, de la Société royale du Canada, 
officier dans l’ordre national des Arts et Lettres, termine son mandat par le 
fait même et quitte la Chaire. Elle souhaite plein succès à son successeur. 
Toute correspondance reliée à la Chaire doit désormais être adressée au 
professeur Yves Couture. 

 
 

Qu’est-ce qu’une chaire unesco de philosophie? 
C’est d’abord un pôle d’excellence de la philosophie vivante. Elle a vocation 
de confronter la rigueur de la réflexion philosophique aux problèmes du 
monde actuel, et de la rendre accessible au plus grand nombre. Elle se veut 
un élément essentiel de la sensibilisation aux valeurs de la démocratie et à la 
culture de la paix. C’est ensuite un lieu privilégié de circulation 
d’enseignants, de chercheurs et d’étudiants de haut niveau, pour le partage 
des savoirs. 

C’est enfin une scène de libre expression qui accepte le pluralisme des 
références et des écoles, cherche le dialogue au-delà de toutes les frontières 
et requiert au nom du droit à la philosophie la communauté des égaux dans le 
travail de la réflexion philosophique. 

Centrée sur la philosophie politique et la philosophie du droit, la 
Chaire UNESCO-UQAM a pour thème de traiter des fondements 
philosophiques de la justice sociale et de la démocratie à l’heure de la 
mondialisation. 

Le programme des activités diversifiées de la Chaire-UQAM 
(conférences-débats et ateliers de discussion sous le haut patronnage de la 
Société Royale du Canada - Académie des Lettres et sciences humaines, 
séminaires de recherche virtuels en collaboration avec l’AUF, Prix Jean-
Jacques Rousseau récompensant annuellement le meilleur essai en sciences 
humaines, tables-rondes et colloques, réseautage trans-canadien, bourses...) 
pose cette question au présent dans une destination qui n’est pas seulement 
celle des spécialistes de la philosophie, mais de tous, étudiants et professeurs 
de toutes disciplines, mais aussi responsables politiques et syndicaux, et 
citoyens. 

La Chaire assume le rôle d’un pôle d’attraction sur l’axe Nord-Sud du 
réseau des chaires de philosophie de l’UNESCO : elle travaille en commun 
prioritairement avec la communauté philosophique du Canada, de l’Afrique 
et de l’Amérique Latine, aux intérêts disciplinaires et pratiques convergents. 
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Comprenant un ensemble cohérent d’activités de formation, de 
perfectionnement, de recherche et de documentation, les travaux de la chaire 
sont axés sur un projet particulier : ouvrir un espace de pensée critique sur 
l’exigence, pour la communauté internationale, de se doter d’institutions 
telles que la liberté n’appartienne plus seulement à ceux qui dominent le 
marché et tenter ainsi de délimiter les contours d’une mondialisation 
alternative en regard des mutations actuelles de la société. 

Mobilisant une pluralité d’acteurs et d’organismes, la Chaire 
UNESCO-UQAM tente ainsi de contribuer de façon concrète à la dynamique 
des débats liés aux transformations de la post-modernité et à l’institution 
d’une société juste et véritablement démocratique. 

 
 

Bref historique 
Le projet de la Chaire UNESCO en philosophie politique et philosophie du 
droit est né en 1995 d’une invitation faite en ce sens au professeur Josiane 
Boulad-Ayoub du département de philosophie de l’UQAM par cet organisme 
international. 

L’UNESCO reconnaissait ainsi le mérite intellectuel de la future 
titulaire de la Chaire de même que la qualité du département de philosophie 
de l’UQAM et son aptitude à assumer le rôle d’un pôle d’excellence sur l’axe 
Nord-Sud du réseau des chaires de philosophie de l’UNESCO. 

À la suite de nombreux échanges avec les autorités de l’UNESCO et 
de plusieurs étapes dans l’élaboration de la proposition, notamment le soutien 
apporté par le département de philosophie à ce projet de Chaire qu’il inscrivait 
dans son Plan d’action déposé en 1997, un projet de chaire de philosophie à 
vocation transaméricaine portant sur l’État de droit, les fondements 
philosophiques de la culture démocratique et les transformations 
économiques et sociales dans le contexte de la mondialisation, était transmis 
au mois d’août 1998 par l’UQAM au directeur général de l’UNESCO, 
Monsieur Federico Mayor. Un protocole d’Accord entre l’UNESCO et 
l’UQAM concernant la création d’une chaire UNESCO d’étude des 
fondements philosophiques de la justice et de la société démocratique 
parvenait à l’UQAM en novembre 1998. Finalement la commission des 
études de l’UQAM, sur recommandation de la Faculté des sciences humaines, 
entérinait les termes de cet Accord, à sa réunion du 12 janvier 1999, tout en 
soulignant l’envergure internationale du projet, ses retombées sur la Faculté 
des sciences humaines et ses étudiants ainsi que la dimension 
interdisciplinaire et interfacultaire des activités de la chaire. 
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Soulignons qu’en créant cette Chaire l’UQAM devient la première 
université en Amérique du Nord reconnue par l’UNESCO dans le domaine 
de la philosophie. Il est prévu que la Chaire collaborera de façon privilégiée 
avec le réseau sud-américain, ancré dans la Chaire UNESCO de Santiago du 
Chili ainsi qu’avec les universités africaines partenaires. 

Cette reconnaissance de la part de l’UNESCO contribuera à accroître 
le rayonnement des activités du département de philosophie, et, plus 
largement de la Faculté des sciences humaines, sur le plan de la coopération 
interuniversitaire internationale et du dialogue philosophique sur la justice et 
la société démocratique. 

 
 

Projets de recherche 2015-2018 

(Dernière modifications : 18 août 2021) 
« Le secret du gouvernement, en matière de religion, est peut-être dans ces 
mots : Voulez-vous détruire le fanatisme et la superstition, offrez à l’homme 
des lumières ; voulez-vous le disposer à recevoir ces lumières, sachez le 
rendre heureux et libre » Boissy d’Anglas, Discours sur la liberté des cultes, 
22 février 1795. 

En collaboration avec l’IEIM, la Chaire UNESCO-UQAM FPJD est 
heureuse d’annoncer le lancement d’un nouveau chantier de recherche et de 
formation sur l’islamophobie et le fondamentalisme (2015-2018). 

 
Présentation 
Autour de la problématique pérenne de la liberté, de la tolérance et de ses 
limites, nous entendons analyser les mutations socio-culturelles qui se 
développent aujourd’hui dans nos démocraties à l’heure de la mondialisation. 
En relation avec les idées forces de la modernité, nous questionnerons les 
idéologies entourant l’islamophobie et le fondamentalisme. 

Nous visons à mieux comprendre les différentes formes de repli 
communautaire ou identitaire ou encore de fondamentalisme, ainsi que les 
processus de rejet, de méfiance, de discrimination, de racisme ou de 
radicalisation à l’œuvre dans nos sociétés démocratiques. Nous souhaitons 
ainsi contribuer concrètement au progrès de l’harmonie sociale et du vivre 
ensemble pacifique. 
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Objectifs du programme 2015-2018 
La Chaire UNESCO-UQAM souhaite initier un questionnement sur les 
problématiques de l’islamophobie et du fondamentalisme dans le cadre de ses 
recherches sur les fondements de la justice et de la démocratie, ainsi que dans 
celui de ses réflexions connexes sur les déplacements socio-sémantiques qui 
affectent les idéologies ou représentations sociales et culturelles. Ce 
questionnement consistera d’abord à interroger les deux notions, 
islamophobie et fondamentalisme, pour se demander comment les deux 
phénomènes se répercutent sur les fondements de la démocratie et de la nation 
moderne. Fondements que nous situons autour des « idées-force » exprimées 
par la devise : Liberté, Égalité et Fraternité entendue comme le fondement de 
la Nation souveraine. 

En interrogeant la répercussion de ces phénomènes actuels sur les 
fondements de la justice et de la démocratie, la Chaire espère cerner les enjeux 
réels qui se posent et pouvoir offrir des réponses éclairées aux inquiétudes qui 
s’élèvent parmi la population quant à la pérennité du droit et de la démocratie. 
La Chaire espère ainsi mieux comprendre différentes formes de repli 
communautaire ou de fondamentalisme, ainsi que les processus de rejet, de 
méfiance, de discrimination, de racisme ou de radicalisation à l’œuvre dans 
nos sociétés démocratiques. La Chaire est convaincue de favoriser ainsi la 
meilleure harmonie sociale et le vivre ensemble pacifique. 

La Chaire UNESCO-UQAM entend surtout jouer un rôle structurant 
en favorisant la formation d’un centre d’excellence et d’innovation en 
recherche sur l’islamophobie et le fondamentalisme. La Chaire entend donc 
stimuler la production et la communication académique portant sur ces 
thèmes, tout en poursuivant son travail de mise en valeur de la recherche dans 
les débats publics et autour de la définition des politiques publiques. La 
Chaire entend surtout favoriser la prise de contact des milieux de recherche 
québécois avec les principaux centres de recherches au niveau international. 

 


